
 

 

 

COMMENTAIRE DE SAINT AUGUSTIN SUR L'ÉVANGILE DE JEAN 

 Le signe du serpent de bronze. 
« Par sa mort, le Christ nous a délivrés de la mort : la mort l'a saisi, et il a tué la 
mort. Vous le savez, frères, Dieu n'a pas fait la mort, l'Écriture l'affirme : il ne se 
réjouit pas de voir mourir les êtres vivants, il a créé toutes choses pour qu'elles 
subsistent, mais, ajoute l'Écriture, par la jalousie du diable, la mort est entrée dans 
le monde. 
Or Jésus, le Fils de Dieu, le Verbe de Dieu, par qui tout a été fait, est devenu 
mortel, car le Verbe s'est fait chair. Il a donc reçu la mort, et il a cloué la mort en 
croix. C'est ce qui a été donné en figure autrefois : de même que le serpent de 
bronze fut élevé par Moïse dans le désert, ainsi faut-il que le Fils de l'homme soit 
élevé, afin que tout homme qui croit obtienne par lui la vie éternelle. C'est là un 
symbole important. Le peuple d'Israël était prostré dans le désert par des morsures 
de serpents, il mourut un grand nombre de gens. Le Seigneur ordonna à Moïse de 
faire un serpent d'airain et de l'élever sur une hampe dans le désert, et d'avertir le 
peuple : si quelqu'un était mordu par un serpent, qu'il regarde le serpent élevé sur 
la hampe. 
Quels sont ces serpents qui mordent ? Les péchés qui nous viennent de notre 
condition mortelle. Quel est le serpent élevé ? Le Christ mort en croix. La morsure 
du serpent est mortelle, la mort du Seigneur donne vie. 
Le Christ est la vie, et pourtant il est mis en croix. Le Christ est la vie, et pourtant il 
est mort. Mais dans la mort du Christ la mort est morte : en mourant, la Vie a tué la 
mort, la plénitude de la vie a englouti la mort, la mort a été absorbée dans le corps 
du Christ. Mais nous aussi, nous le dirons à la résurrection, lorsque nous 
chanterons un chant triomphal : Ô mort, où est ta victoire ? O mort, où est ton 
aiguillon ? D'ici là, frères, pour guérir du péché, regardons le Christ en croix. Ceux 
qui regardaient le serpent de bronze ne périssaient pas des suites des morsures 
des serpents ; ceux qui contemplent avec foi la mort du Christ sont guéris des 
morsures des péchés. Jadis ils furent libérés de la mort pour une vie qui n'avait 
qu'un temps ; maintenant, c'est pour obtenir la vie éternelle. » 
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« IMAGE » 
  

 Le 11 mars 843 l’impératrice de Byzance Théodora rétablissait le 
culte des images… Cela n’a l’air de rien aujourd’hui, dans notre 
civilisation chrétienne, où on aime représenter Jésus, bien sûr, mais 
aussi les saints et même Dieu le Père voire le Saint-Esprit… Mais cela 
est, en fait, beaucoup plus important qu’on peut le penser à première 
vue. Car le décalogue tel qu’on le trouve dans la Torah interdit cette 
pratique : 
 « Tu ne feras point d’image taillée, ni de représentation 
quelconque des choses qui sont en haut dans les cieux, qui sont en bas 
sur la terre, et qui sont dans les eaux plus bas que la terre » précise le 
texte de l’Exode au chapitre 20, verset  4. 
 Les disciples du Christ ont suivi ce commandement, et ce n’est 
que vers le deuxième siècle que l’on a commencé à représenter le 
Christ. 
Cela a toujours posé un problème, car Dieu nul ne l’a vu, d’une part, 
mais encore l’image peut emprisonner. 
 Toutefois, cela peut nous amener à réfléchir car il est une image 
bien plus belle de Dieu : c’est nous mêmes. N’oublions pas que nous 
sommes créés à l’image de Dieu. Cela veut dire que nous portons en 
nous, non par notre propre mérite, mais par la volonté du Créateur, une 
part de la vie de Dieu. Comme le disait Marguerite Hoppenot : «  Nous 
portons en nous quelqu’un de plus grand que nous. » 
 Être à l’image de Dieu devient donc une mission.  Mais, là 
encore, il ne faudrait pas se tromper. Notre image de Dieu n’existe que 
dans la réalité de notre humanité. Nous n’avons pas à « représenter » 
Dieu comme un comédien pourrait le faire, mais à vivre notre état 
d’enfant de Dieu, de toute éternité par la grâce du Père. 
 Et c’est pour cela que, d’une certaine façon, représenter Dieu 
sous l’apparence humaine, n’est pas faux à condition que l’on place 
notre regard dans le bon sens : c’est nous qui sommes à l’image de 
Dieu et non Dieu à notre image. 
 Nous pouvons encore nous en souvenir en ce 11 mars 2018. 
  

Albéric 
 

 

 

Paroisse Saint Jean-Baptiste de Belleville 

Secrétariat : 15 rue Lassus - 75019 Paris - Tél. : 01 42 08 54 54 
Courriel : st.jean-baptiste.belleville@wanadoo.fr Site : http://sjbb.fr 

 

REGARDE l’AUTRE  
 



 

 

 
 

Dimanche 11 mars 4
ème

 dimanche du Carême 

10h Préparation aux sacrements des jeunes de l’aumônerie – 8 rue de Palestine 

Distribution des enveloppes pour le partage de Carême 

Après la messe de 11h – Déjeuner MAGNIFICAT 
 

RETRAITE DE CAREME 2018 DU 12 AU 18 MARS 

Mercredi 14 mars 

20h AU CŒUR DE LA PAROLE – 8 rue de Palestine 

Vendredi 16 mars  

12h Chemin de croix de Carême dans l’église 

Samedi 17 mars  * 9H30-14H30 Récollection à la paroisse St François 

d’Assise pour la 1
re

 confession des enfants du CE2  

15H-17H Samedi Foot-League 9-12 ans animé par les parents – c. derière l’église 

16H-17H30  Rencontre autour des migrants et des réfugiés - 8 rue Palest. 

Dimanche 18 mars 5
ème

 dimanche du Carême 

COLLECTE POUR LE PARTAGE DE CAREME 

11h MESSE AVEC LA BENEDICTION DES PERSONNES AGEES 

16h CONCERT DANS L’EGLISE : Stabat Mater de Pergolèse 

Mardi 20 mars 19h45 Rencontre Jeunes Pro – salle du jardin  

20h15 Groupe de louange et d’intercession – Eglise 

Mercredi 21mars 

20h AU CŒUR DE LA PAROLE – 8 rue de Palestine 

 

JEUDI 22 MARS Journée Réconciliation 

16h30 - 21h Confessions pour préparer la fête de Pâques – Eglise 

 

Vendredi 23 mars  

12h Chemin de croix de Carême dans l’église 

 

   SEMAINE SAINTE 20181   
 

Samedi 24 mars  

18h30 Messe anticipée des rameaux  (Bénédiction du buis) 

DIMANCHE 25 MARS (RAMEAUX) 

 9h et 18h30 Messes en l’église paroissiale (Bénédiction du buis) 
 10h45 RDV derrière l’église, bénédiction des Rameaux.  
 Procession, SUIVIE DE LA MESSE DES RAMEAUX. 

 16H GRANDE PRIERE D’INTERCESSION PAR LES PRETRES  

(Avec imposition des mains) 

Mercredi 28 mars (Messe Chrismale à Notre – Dame de Paris) 

Pas d’accueil de prêtre, pas de messe à 19h 

 

 

TOUS LES DIMANCHES DE CAREME, APRES LA MESSE DE 11H 

des membres de notre communauté se tiendront disponibles  
dans la chapelle de la Miséricorde Divine pour prier à vos intentions.  
 PORTONS NOUS DANS LA PRIERE LES UNS LES AUTRES. 

 

 

N’OUBLIEZ PAS DE VOUS INSCRIRE 

A LA RETRAITE PAROISSIALE DE CAREME 

qui aura lieu en notre église du 12 au 17 mars.  

Le thème est le suivant :  
« QUAND VOUS PRIEZ DITES, NOTRE PERE… » 

Feuillets d’inscription au fond de l’église 
 

 

 PARTAGE DE CARÊME 2018 

Afin d’orienter vos efforts de Carême, nous vous proposons de choisir entre deux projets : 

-  LE CCFD-TERRE-SOLIDAIRE 

« Avec nos différences, tissons ensemble une terre solidaire » 
 

-  Mgr Michel AUPETIT, archevêque de Paris, propose aux catholiques 

parisiens d’associer leurs efforts de partage pour répondre à l’appel de Mgr Riocreux, 

évêque de Basse-Terre, Pointe-à-Pitre, Saint-Martin et Saint-Barthélemy, EN 

GUADELOUPE, SUITE AUX GRAVES DEGATS SUBIS, APRES LE PASSAGE DE 

L’OURAGAN IRMA. 

 

DISTRIBUTION DES ENVELOPPES LE DIMANCHE 11 MARS  

ET COLLECTE DE CAREME, LE DIMANCHE 18 MARS A LA SORTIE DES MESSES 

 

RENCONTRE DE REFLEXION 
AUTOUR DES MIGRANTS ET DES REFUGIES 

SAMEDI 17 MARS ~ 16H-17H30 – 8 RUE DE PALESTINE 

Nous vous proposons une rencontre sur la réalité des personnes migrantes  
et des réfugiées à partir de témoignages, de rencontres et d’échanges. 

N’ayons pas peur de nous laisser bouleverser  
et osons un regard neuf sur cette réalité. 

 

DIMANCHE 18 MARS - 16h 

 « STABAT MATER » de Pergolèse.  
Orgue : Laurent JOCHUM.  

Soprano : Sophie HERVE – Mezzo-soprano : Cécile DUMAS 
 

 

PRIONS POUR NOS BAPTISÉS 

Isaïah TABLON   
 

†  PRIONS POUR NOS DÉFUNTS 
 

M. ANTERIEU Jean-Michel 
 

  
 INFORMATIONS  AGENDA 

 

 


